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lyse, et nous avons étudié l'influence isolée des pôles et de la
portion interpolaire du circuit.

Nous pouvons formuler les conclusions complémentaires qui
suivent:

10. On peut supprimer expérimentalement les effets calorifiques
lu courant, et obtenir quand même la destruction ou l'atténuation
do la vitalité microbienne.

20. Le pôle positif seul tue ou atténue la vitalité des organismes,
pathogènes pour lesquels l'action interpolaire et celle du pôle
négatif restent indifférentes.

3o. L'action antiseptique du pôle positif (dans un milieu de
culture distinct, entièrement séparé du pôle négatif) s'exerce à
plus iible dose électrique que dans la première expérience (ou
les deux pôles étant contigüs atténuent leur action réciproque).

Ainsi le pôle positif ne tue pas à 90 inilliamnères pendant une
durce qui peut varier do 9 à 30 minutes; mais au-delà, l'atténua-
tion commence et grandit progressivement pour devenir constante
dès les cinq premières minutes entre 100 à 190 milliampères.

4o. La conclusion générale qui se dégage de nos recherches,
c'est que le courant continu à dose, dite médicale, 'c'està.dire 90 à
300) milliampères) n'a pas d'action sui-generis sur les cultures mi-
crobiennes dans un milieu homogène, et que son unique action
polaire positive doit tenir au dégagement des acides et de
l'oxygène comme nous le démontrerons dans une prochaine note.

ILe cœeur du médecin doit être un pur diamant à quatre facet-
tes: la bonté, là douceur, la tolérance, la loyauté.-DR. GRELLETY.

Il est une maladie très répandue, contre laquelle nous ne pou-
vons rien,'c'est la banalité, cette lèpre moderne, beaucoup plus
redou table que celle d'autrefois.

La chance!... Je ne sais rien du pLus bête que ce mot là. La
chance a beaucoup de noms: elle s'appelle tantôt le travail, tan
tôt le courage, la persévérance, le savoir faire, le talent.-aisce
mot tout sec, la chance, est un pseudonyme du succès, inventé
par les envieux pour déprécier le mérite de leurs confrères, -Da.
GRE [.LETY.

La bonté est la coquetterie des cheveux bhi:nes, le charme de
quelques vieux praticiens: comme au terre-neuve, il leur faut
quelqu'un à qui se dévouer.

La bonté est d'ailleurs une réserve de bonheur, puisqu'elle fait
jouir du bonheur des autres, quand on a perdu le sien.-DR. G-RE!-
L.rer.
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